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AVANT - PROPOS -------------- 

La demande en granulats utilisés pour les grands travaux (au- 

toroutes, ports, etc...) et pour la construction, croît rapidement au taux de 

11 % par an et la demande annuelle est actuellement en France supérieure à 5 tonnes 

par habitant . 
Parmi ces granulats qui sont soit d'origine naturelle (sables 

et graviers alluvionnaires, roches compactes, concassées et broyées) ou artificielle 

(laitiers des hauts fourneaux), les sables et graviers représentent plus de 75 % 

des tonnages. Jusqu'à ce jour, 160 km2 du territoire national ont étC exploités en 

carrière. Au rythme actuel, en 1985, c'est près de 750 km2 qui seront exploités. 

Si cela peut paraître peu en regard de la superficie du territoire national, il 

faut savoir que les transports ont une incidence très forte sur le coût de ces 

matériaux, aussi les exploite-t-on dans des sites proches aes grands centres iri- 

dustriels et de ce fait le marché des granulats est régional. 

'Actuellement, ce sont donc les vallées alluvionnaires situées 

près des grands centres industriels et des zones urbanisées qui sont le plus acti- 

vement exploitées. Or leurs réserves ne sont pas inépuisables, les contraintes 

d'urbanisme, la protection des sites et le souci primordial de sauvegarder les 

nappes d'eaux souterraines tendront à stériliser une partie, chaque année plus 

importante, dans les zones où la demande se fait la plus forteo Aussi convient-il 

d'entreprendre, dès maintenant, la recherche de nouvelles sources de matériaux, 

en particulier sur les plateaux continentaux comme cela se pratique déjà en 

Grande Bretagne et aux Pays-Bas. (1) 

Aussi le CNEXO a-t-il entrepris depuis 1968, la reconnaissance 

de la couverture des sédiments meubles du plateau continental français en collabo- 

En Grande Bretagne, la production des Sables et graviers marins est passée de 
3,9 millions de tonnes en 1959 à 13,5 en 1971, c'est-à-dire une augmentation de 350 '7 
alors que pendant ce temps, la production totale des sables et graviers augmentait 
de 190 %, .c'est-à-dire que le pourcentage relatif des sables et graviers est passé 
de 5,7 % à 11,8 % de la production totale en 12 ans. D'autre part, la Grande Bretagne 
comme la Hollande augmente ses effectifs en dragues si bien qu'elle exporte dejà 
une partie de sa production dans les ports française 



ration avec le Ministère du Développement Indus-trie1 et Scientifique (DITEDI). 

Ce qui se traduit au fur et à mesure des campagnes à la mer par la publication 

de cartes géologiques selon un programme établi en liaison avec le Bureau de Re- 

cherches Géologiques et Minières (BRGM) et par l'inventaire des ressources miné- 

rales qui intéressent l'économie française notamment les dépôts exploitables de 

sables et graviers. 

Parallèlement à ces recherches, le CNEXO dont la mission est 

aussi de mettre en oeuvre une politique de coordination a engagé un programme 

d'étude sur les répercussions de l'exploitation industrielle des sables et graviers 

sur l'environnement marin et sur les activités économiques du domaine maritime, en 

accord avec 1' ISTPM. 

Ce programme dont les études portent sur plusieurs années est 

réalisé en coordination avec les directions des différents départements de recher- 

ches du CNEXO et donne lieu à des contrats de recherches et d'études avec des or- 

ganismes publics ou avec des sociétés industrielleso 



1 - INTRODUCTION 

Ir1 ORIGINE DES AGREGATS .................... 

A terre, on exploite essentiellement des dépôts de sables et graviers al- 

luvionnaires le long des vallées fluviales (vallées de la Seine, de l'Eure 

ou de la Loire, par exemple) 

En mer, les gisements exploitables de sables et graviers existent sous 

deux formes différentes . 
1-1.a - l0 Alluvions fluviatiles anciennes 

Au cours du quaternaire d'importantes variations climatiques ont 

eu pour conséquence une oscillation du niveau des mers : durant 

les périodes froides, une grande partie de l'eau étant mobilisée 

sous forme de glace sur les continents, le niveau des mers baisse 

et le plateau continental est alors émergé. Par suite de cette 

émersion, il y a rajeunissement du relief, le cours des fleuves 

s'allongeant ils creusent leur lit pour retrouver leur profil 

d'équilibre. Cette reprise de l'érosion, jointe à un ruisselle- 

ment actif à terre est la cause d'un 

transport important de sédiments grossiers par les fleuves. 

L'épaisseur de ces dépôts garnissant le fond des vallées, actuel- 

lement submergées, atteint plusieurs dizaines de mètres. 

1-1.b - 2 O  Dunes hydrauliques 

Ce sont des structures résultant du jeu des courants marins 

ayant accumulé jusqulà constituer de véritables dunes : des se- 

diments détritiques d'origine terrigène ou..organogène. 

Certaines de ces dunes hydrauliques sont constituées presque 

exclusivement de débris de coquilles et de tests calcaires, et 

ainsi leur composition peut atteindre jusqutA 98 % de carbonate 

de calcium. 



1-2 LA RECIIERCIIE DES GISEMENTS .......................... 

Cette recherche ou prospection a pour but de trouver des sites favorables 

à une exploitation industrielle des sables et graviersa Cette prospection 
> ' 

doit permettre de connaître la position précise, la nature, et la granu- 

lométrie du gisement, la superficie exacte et l'épaisseur des dépôts. Ainsi 
+ 

on peut évaluer le cubage des agrégats disponibles et apprécier leur valeur 

commerciale, Pour cela, on devra réaliser à partir de navires disposant 

d'un positionnement, le plus ~récis possible, afin de permettre une locali- 

sation sans ambiguïté des zones reconnues favorables (système toran, par 

exemple3 deux types d'études : 

1-2.a La prospection géophysique 

On-util-ise le plus généralement la sismique réflexion ; un eaetteur 

(source sismique) envoie dans l'eau des ondes qui en pénétrant dan& 
i 

les couches sous le fond, se réfléchissent partielleinent sur chaque 
il 

discontinuité du fond, Les ondes réfléchies sont captées par des hy- 

drophones en surface puis enregistrées en fonction de leur temps r 

d'arrivke, et 2 partir d'hypothèses concernant la vitesse de propzf,a- 
* 

tion de l'onde dans le sédiment et en utilisant de nambreux profils 

qui se recoupent (maillage de la zone), on peut evaluer les volumes 

et reconstituer la géométrie dans l'espace des gisementse 

1-2.b La prospection sédimentologiqu~ 

Permet d'identifier les diff6rentes coucl~es par prise di Cchantillon~ 

en des points choisis le long des profils sismiques~ 

- par dragage 
drague légère, type ROMANOVSKY, par carottage (carottier 

CNEXO-VILLE) 

- par analyseur de fond 
permettant une évaluation en continu de la nature granu- 

lométrique des s6diments en surface 



- par échantillonnages 
permettant d'obtenir sur une tranche épaisse de sédiments 

des renseignements sur leur nature et leur composition 

(procédé Air-Lift ou vibro-carottier). 

Cette étude se termine en laboratoire afin de préciser la granulométrie et 

les traitements que devront subir ces agrégats avant d'être cormncrcialisés. 

1-3 LES GISBfENTS ACTUELLEMENT RECONNUS ................................... 

La recherche des gisements et leur Evaluation est actuellement en cours. On peut 

estimer qu'en 1978, les gisements potentiels seront localis6e et évalués jusqu'l 

30 mètres de profondeur. 

Parallèlement, un programme décennal de recherche est 21 l'étude pour étudier 

les gisements jusqulà 60 - 70 mètres* 

Le bilan est le suivant : 

* Les valeurs ont été établies d'après les volumes de "tout venant" mis en évi- 
dence par sismique réflexion 

. - 
: EVALUATION DES GISEMENTS : 

REGION NATURE : RECONhWS (en m5.llion de M3*) --------------------: 
O  

O O  O O  O . 
O  

: Manche orientale O > 1 500 : sables et graviers : 
:------------------'""' -----------------------------:--------------------- 
O  O  O O  

: Manche centrale > 4 O00 : sables et graviers : 
:------------------------:-----------------------------:--------------------: -1 . O  O  O 

: Nord Bretagne et O 
. • > 1 O00 l sables calcaires : 

: . Bretagne - .  occidentale . : O 

:------------------------:-----------------------------:--------------------: 
O O 
O  O  

: Sud Bretagne - . 7 2 000 : sables et graviers : 
:-,,,-,-,-----,----------:-----------------------------:--------------------: 
O  

: Gascogne 
O  

. 
. aucune étude 

O  O 

entreprise à ce jour O 

O  

O  O  
O  aucune opération 
: Languedoc Roussillcn : entreprise à ce jour 

O  

O O . 
O  O  

études effectuées 
O  

: Provence Côte-d'Azur : sables et graviers : 
l conditions Peu favorables 

O  

-. 

O  * 

: Corse 

O  - -  - - 

O  
O O  

: conditions peu favorables : 



LOCALISAT18:,J DES: T I Q r s E r ;  

A AGEEGATS 

%UR LE PLATEAU CQIJT1PiEÇaTAL FRAFiCAIS 
- 

Etci des conrirtissances en 1974' 

4' 2' O' . 2' 



1-4 LES TECllNIQUES D' EXPLOITATION ............................. 

En dehors de quelques p e t i t e s  e x p l o i t a t i o n s  c S t i è r e s  l i m i t & e s  s u r t o u t  aux 

bancs de s a b l e s  des e s t u a i r e s ,  qu i  s e  f o n t  à l a  benne, t o u s  l e s  dragages 

de s a b l e s  e t  g r a v i e r s  en  mer sous hau teur  d'eau, s e  f o n t  au moyen de d i s -  

p o s i t i f s  permet tant  l ' a s p i r a t i o n  d'un mélange eau de mer, s a b l e s  e t  g r a -  

v i e r s  p a r f o i s  avec émult ionneurs à a i r  comprimé, 

D e s  pompes c e n t r i f u g e s  a s p i r e n e  l e  mélange s u r  l e  fond à p a r t i r  de l l C l i n d c  

de succion,  La mix tu re  e s t  déversée dans l e s  p u i t s  dc  l a  drague,  Les &lément: 

g r o s s i e r s  s e  déposent pa r  d&can ta t ion ,  t a n d i s  que l ' e a u  chargée  des  él&rncnts 

f i n s  e s t  r e j e t é e  à l a  mer pa r  des d 6 v e r s o i r s  ménagés 2 l a  p a r t i e  s u p 4 r i e u r e  

du p u i t s .  

Actuellement,  c e s  n a v i r e s  peuvent a t t e i n d r e  10 000 m 3  et  s e  chargen t  en moin 

de deux heures 

Deux techniques de  dragage s o n t  p o s s i b l e s  : 

1-4.1 Dragage au p o i n t  f i x e  

Le n a v i r e  m o u i l l e  s u r  une ancre ,  e t  u t i l i s e  une é l i n d e  s o i t  o r i e n t é e  

v e r s  l f a v a n t ,  s o i t  v e r s  l ' a r r i è r e  e t  a s p i r e  l e  mélange à p a r t i r  du 

bec d ' é l i n d e  reposan t  s u r  l e  ' fond* C e t t e  technique  s e  t r a d u i t  pa r  des 

excavat ions  en  forme d 'entonnoir  s u r  l e  fond, 

1-4-2 Dragage à l a  t r a î n e  

L i e l i n d e  est o r i e n t é e  v e r s  l ' a r r i è r e ,  l e  bec d ' é l i n d e  repose  s u r  l e  

fond, l e  n a v i r e  f a i t  r o u t e  à v i t e s s e  t r è s  r é d u i t e  au-dessus du g i s e -  

ment. Il r e s t e  a l o r s  s u r  l e  fond une t r a c e  en forme de s i l l o n *  

Dans l e s  deux c a s ,  g r s c e  à des moyens de r a d i o l o c a l i s a t i o n  p r é c i s ,  

l a  drague p a r v i e n t  à u t i l i s e r  l 'etisemble de l a  s u r f a c e  du gisement ,  



est opéré soit par une grue à benne alimentant une trémie d6versant 3 
$ 

les matériaux sur tapis roulant qui les transporte 3 tcrre vers un 

système de triage, soit par refoulement en conduite* 

"j a 
Actuellcmcnt, pour optimiser la rotation des dragages, entrc le gi- S 

sement et le port de d&chargernent, on peut : 1 
' d 

i - utiliser le clapage en bassin où une drague sur ponton 
flottant alimenre une bande convoyeuse* Soit envisager 

f 
j 

pour 1' avenir, de  lourdes dragues travaillant en mer,. A 

1 tout en chargeant des barges automotrices de 2 000 tonnes. 

1 1 



II - EFFETS DES EXPLOITATIONS 
Rctuellcment, si les opérations de dragages sont déjA très industrialisbeç, 

peu d'études programmées ont été réalisées sur les effets des exploitations 

de sables et gravierso En Angleterre, des laboratoires ont réalisé de nombreu- 

ses obscrvations d'ordre biologique et topographique sur des exploitations en 

cours (Pishcries Laboratory de Lowestoft, de Burnham on Crouch et d'Aberdeen). 

Aux Etats-Unis, un programme prévu avec action concertge de nombreux labora- 
I 

toires est actuellement "gelétt. 

En France, le CNEXO avec le concours de lrISTPM engage actuellement un program- 

me d'btude sur les effets des exploitations de sables et graviers en coop6ra- 

tion avec un certain nombre d'organismes : CEA - CNRS - Universitb, etcooo 

Pour établir ce programme, nous avons fait l'inventaire dans les m6canismes 
/ 

mis en jeu lors de l'exploitation des causes susceptibles de créer des effets 
/ 

durables sur llenvirQnnement marin ; nous sommes partis des nombreuses observa- 

tions des auteurs étrangers ainsi que des connaissances écologiques disponibles 

dans les régions oh l'exploitation est envisageable. 

Cet environnement marin peut se d6compoçer en trois dcmaines : 

- le domaine physique 
eau, fond de la mer, ligne dc rivage 

- le domaine biologique. 
faune et flore marine 

- le domaine des activités humaines 
pêche et .conchyliculture, port et aménagement .tourisme - 

On décrira les répercussions sur chacun de ces domaines des exploitations de 

sables et graviers. 

11-1 LES REPERCUSSIONS SUR LE DOMAINE PIIYSIQUE ......................................... 

II-1.a L'eau 

Il y a création d'une turbidité en profondeur par le passage du bec 



7 'Tm q l  

, 

- 7 -  

d ' é l i n d e  sur l e s  séd iments  meubles  c t  en  s u r f a c e  p a r  r e j e t  de  pa r -  

t i c u l e s  f i n e s  avec  l ' e a u  au n iveau  du p u i t s .  

On p e u t  c h i f f r e r  approximat ivement  c e  r e j e t  en  s u r f a c e  dans l e  c a s  

d 'une  drague  moyenne, chargement 1 tonne p a r  seconde, s i  l e  sédiment 

c o n t i e n t  e n t r e  1 e t  3 % de  p a r t i c u l e s  f i n e s ,  on o b t i e n t  10 à 30 kg " : de p a r t i c u l e s  mélangées  à 7 à 8 m3 d 'eau,  c ' e s t - à - d i r e  une concen- 
a e 

t r a t i o n  i n i t i a l e  i n f e r i e u r e  à 2 O/oo e t  t o u t  de s u i t e  soumise 5 une 

d i l u t i o n .  i 
l !  

S i  f a i b l e  s o i t  c e t t e  t u r b i d i t é ,  comparee au r e j e t  des  f l e u v e s  c ô t i e r s  i 
on ne  p e u t  l a  t e n i r  a  p r i o r i  pour  n é g l i g e a b l e  du f a i t  de s  i m p l i c a t i o n s 1  i 

q u ' e l l e  p e u t  a v o i r  s u r  l e  domaine b io log ique .  
i 

I ' 

C e t t e  t u r b i d i t é  v a  former  u n  nuage de d i s p e r s i o n  e t  les p a r t i c u l e s  

von t  ê t r e  e n t r a î n é e s  p a r  l e s  c o u r a n t s  e t  vont  s e  r edéposc r  c n  mer ou , 

! 
b i e n  une r e p r i s e  p a r  les c o u r a n t s  p o u r r a i t  6vcntue l lement  l e s  amener 

à l a  c ô t e .  5 

4 

I 

D ' a u t r e  p a r t ,  e n  même temps que l e s  p a r t i c u l e s  f i n e s ,  l e  l avage  des  

s6diments  p e u t  r e m e t t r e  en  suspens ion  un  c e r t a i n  nombre d ' 6 l i m e n t s  # 

i 

déposés  s u r  l e  fond,  s o i t  n o c i f s ,  t r a c e s  d lhydroca rbu res ,  p e s t i c i d e s ,  1 
4 

métaux l o u r d s ,  s o i t  f a v o r a b l e s ,  dans l e  c a s  d 'é léments  n u t r i t i f s  pour 

l e  p l a n c t o n  : phosphates ,  n i t r a t e s *  

3 
Il a p p a r a î t  donc n é c e s s a i r e  d ' é t u d i e r  d 'une p a r t  l a  t u r b i d i t 6  c r é é e  . I 
dans  l ' e a u  e t  l a  d i s p e r s i o n  du nuage de p a r t i c u l e s  f i n e s ,  son  a i r e  1 1 
de  r e p a r t i t i o n  e t  s a  d i s p c r s i o n  en  f o n c t i o n  des  c o u r a n t s  e t  s a  zone j 
de  dépôts .  En même temps, on  dev ra  r 6 a l i s e r  uii c e r t a i n  nîinbre de pré-  i i 
l èvements  d ' eau  pour r e c h e r c h e r  des  t r a c e s  d n i l é m e n t s  r emis  en  suspen- '  f i  

11-1 Le fond  de  l a  mer 
1 

L ' e x p l o i t a t i o n  à l f é c h c l l e  i n d u s t r i c l l e  de g r o s  volumes de  s a b l e s  e t  I 



g r a v i e r s  du fond de l a  mer m o d i f i e  l a  t opograph ie  du fond ,  e n  c r é a n t  

des  e x c a v a t i o n s  e t  de  c e  f a i t  l e  r6gime des  c o u r a n t s  e n  eau  profonde .  

Les a u t e u r s  a n g l a i s  o n t  montré  dans  l e  c a s  des  c o n d i t i o n s  h y d r o l o g i -  

ques d e  l e u r s  e x p l o i t a t i o n s  que non seulement  t r o i s  a n s  a p r è s  l e s  ex- 

c a v a t i o n s  n '  a v a i e n t  pas  d i s p a r u s ,  mais  c c r t a i n e s  s ' Q t a i e n t  s u r c r e u -  

s é e s .  D ' a u t r e  p a r t ,  l a  c r é a t i o n  de  zones a c c i d e n t c e s  p e u t  6 v e n t u e l l e -  

ment c r é e r  des  c o n d i t i o n s  g z n a n t e s  l ' u t i l i s a t i o n  de c h a l i l t  de  fond.  

11 a p p a r a î t  donc n é c e s s a i r e  d ' é t u d i e r  les  c o u r a n t s  au n i v e a u  d e s  ex- 

p l o i t a t i o n s ,  l e  déplacement d e s  p a r t i c u l e s  e t  de  s u r v e i l l e r  c e s  exca-  

v a t i o n s  pour  v o i r  l e u r  deven i r .  ( p o s s i b i l i t é  de  co lmatage  n a t u r e l . )  

II-1.c La l i g n e  de  r i v a g e  

L ' e x p l o i t a t i o n  à l t Q c h e l l e  i n d u s t r i e l - l e  de  g r o s  tonnages  de  s a b l e s  c t  

g r a v i e r s  p e u t  m o d i f i e r  1 ' é q u i l i b r e  s é d i m e n t a i r e  s u p e r f i c i e l  ( a u q u e l  

on p e u t  r a t t a c h e r  les séd iments  d e s  p l a g e s ) ,  E l l e  p e u t  changer  l e  sens 

e t  l a  f o r c e  d e s  c o u r a n t s  permanents ,  e t  de ce f a i t  provoquer  ou a g s r a -  

v e r  l ' é r o s i o n  du r i v a g e  p a r t i c u l i a r e m e n t  dans  l e  c a s  d e : c ô t e s  s a b l c u -  

s e s .  

En A n g l e t e r r e ,  depu i s  que lques  années  l e  "Crown-EstaLe' Corninissioncrs" 

qu i  a t t r i b u e  les  a u t o r i s a t i o n s  de  dragages  e n  mer, r e f u s e  s y s t é m a t i -  

quement t o u t e  a t t r i b u t i o n  de  permis  à moins de  t r o i s  m i l l e s  du r i v a g e .  

C ' e s t  l a  r a i s o n  pour l a q u e l l e  l es  campagnes de  p r o s p e c t i o n  du CKEXO 

n ' o n t  j amais  & t é  c o n d u i t e s  à d e s  d i s t a n c e s  d e s c ô t e s  i n f é r i e u r e s  à 

3 m i l l e s ,  

Il semble néanmoins sou l i a i t aL le  qu 'une é t u d e  s o i t  f a i t e  dans  c e  s e n s  

en  France  pour  s a v o i r  dûns l e  c a s  de  c ô t e s  s a b l e u s e s ,  à p a r t i r  de  

q u e l l e  d i s t a n c e  e t  de  q u e l l e  p ro fondeur ,  les e x p l o i t a t i o n s  n e  peuvent  

a g i r  s u r  l a  l i g n e  de  c ô t e  dans  l e  c a s  où d e s  i n d u s t r i e l s  s o u h a i t e r a i e n t  

e x p l o i t e r  des  g i semen t s  s i t u 6 s  à p r o x i m i t é  du r i v a g e .  



11-2 LES REPERCUSSIONS DES EXPLOITAZ'IONS SUR LE MILIEU VIVANT ........................................................ 

Les e x p l o i t a t i o n s  de  s a b l e s  e t  g r a v i e r s  mar ins  r i s q u e n t  d ' a v o i r  à c o u r t  e t  

l o n g  t e rmes  d e s  r ~ p e r c u s s i o n s  s u r  l e  i n i l i e u - v i v a n t ,  On n e  peut  a p r i o r i  l e s  

c o n s i d é r e r  comme noc ives .  E l l e s  s e r o n t  p e u t - ê t r e  bén6f iques  dans c e r t a i n s  

c a s  mais  e l l e s  d o i v e n t  ê t r e  é t u d i é e s  t r è s  soigneusemento i 

II-2.a E f f e t s  immédiats  dans  l a  zone de  l ' e x p l o i t a t i o n  

Le peuplement des  fonds  mar ins ,  n 'occupant  g u è r e  que la  s u r f a c e  du 

s u b s t r a t  e t  l e s  v i n g t  p r e m i e r s  c e n t i m è t r e s  en  profondeur ,  i l  y  a u r a  

donc à l a  s u r f a c c  du g isement ,  l o r s  d e ' l ' e x p l o i t a t i o n ,  d e s t r u c t i o n  ' 

d'une masse de  m a t i è r e  v i v a n t e  p l u s  ou moins grande ,  s e l o n  l a  r i c h e s -  

se du fond. C c s  e f f e t s  d e s t r u c t e u r s  p o r t e r o n t  e s s e n t i e l l c r n e n t  s u r  

l es  i n v e r t é b r é s  ben th iques ,  s o u r c e  de n o u r r i t u r e  des  po i s sons .  Il y 

a r i s q u e  de  d e s t r u c t i o n s  des  f r a y è r e s  pour  l e s  e s p è c e s  qui pondent 

s u r  l e  foxid, (brème de mer, r a i e ,  r o u s s e t t e ,  o r p h i e  e t  s u r t c u t  i;areng 

E n  e f f e t ,  dans  l e  c a s  du ha reng  dont l t i n t 6 r ê t  covmerc i a l  e s t  p r i -  

m o r d i a l ,  l ' e s p è c e  s e  r a s semble  e n  bancs  v c r s  l a  p é r i o d e  i~ot '~+rrhrc-  

d6cembrc e t  s u r  des  fonds  p a r t i c u l i e r s  ( zones  B c a i l l o u t i s ,  b a l a y é e s  

p a r  l e s  c o u r a n t s ) ,  i l s  pondent  l e u r s  o e u f s -  C e t t e  pontc  n ' e s t  p a s  

d i s p e r s é e  ma i s  se f a i t  p a r  t â c h e  de que lques  c e n t a i n e s  d e  rri;tres, e t  

l e s  o e u f s  adhèrer i t  e n  masse au  s u b s t r a t  jusqu'ri  la l i b é r a t i o n  de  l a  

l a r v e  

S i  la s u p p r e s s i o n  du ben thos  e s t  i n é v i t a b l e  dans l a  zone de l ' e x p l o i -  

t a t i o n ,  lcs f r a y h c r ;  de  h a r e n g s  doiverit  Ctrc é v i t e e s ,  et ceci g r â c e  

à une  bonne connaissance de c e s  zones s u r  l e  p l a t e a u  c o n t i . n e n t a l ,  

D'une f a ç o n  ggne rn l e ,  il e s t  i m p o r t a n t  de  c o n n a î t r e  l a  v i t e s s e  de  

repeuplement  des  zoiics denudées qui. dans  beaucoup de c a s  cloit ê t r e  

s u p Q r i c u r e  3 l a  cadence de  ramasss.geo 



II-2.b Les r é p e r c u s s i o n s  h l onz  terme autour  de  l a  zone d ' e x p l o i t a t i o n  

- m o d i f i c a t i o n s  dans l e  peuplement ben th ique  .......................................... 

La composi t ion des  peuplements ben th iques  e s t  l i é e  à l a  n a t u r e  du 

s u b s t r a t .  E l l e  dGpcnd de ce f a i t ,  dans une l a r g e  mesure, de  l a  mor- 

phologie  des  fonds  e t  des  i n t e r a c t i o n s  avec  l e s  c o u r a n t s  de  marées. 

Il e s t  3 p r é v o i r  que des  c reusements  e f f e c t u é s  à t r a v e r s  dcs  d&pôt s  

de sédiments  f i n s  pour a t t e i n d r e  l e s  g r a v i e r s  s o u s - j a c c n t s  l n i s s e -  

r o n t  des  t r a c e s  d u r a b l e s  cominc en  t4moignent l e s  o b s e r v a t i o n s  dcs  

Br i t ann iques .  C e  s o n t  s u r  c e s  s a b l e s  f i n s  que l ' o n  r e n c o n t r e  les 

peuplements à Abra-Alba, qu i  s o n t  parmi l e s  p l u s  p r o d u c t i f s ,  

Dans le  c a s  des  bancs  de  s a b l e s ,  t ype  des  duncs hydrau l iques ,  l e s  

e x p l o i t a t i o n s  ne  d e v r a i e n t  pas  beaucoup a f f e c t e r  l a  b i o l o g i e  des  

fonds,  é t a n t  donné q u ' i l s  s o n t  c o n s t i t u 6 s  de  s a b l e s  mob i l e s  ; l e u r  ' 

peuplement e s t  gén6ralement  t r è s  pauvre,  

Dans l e  c a s  de  fonds  g r o s s i e r s  à é p i b i o s e s  s e s s i l e s  ( l ) ,  c e s  fonds  

s o n t  souvent  des  zones p r é f é r e n t i e l l e s  pour l e s  pontes  dcs  liarengs. 

S ' i l  s ' a g i t  de  g r a v i e r s  sableux ,  l e s  excava t ions  pour ron t  ê t r e  com- 

b l é e s  p a r  l a  f r a c t i o n  mobi le  d e s  s a b l e s  e t  p a r  s u i t e  on v e r r a  s a n s  

doute l ' i n s t a l l a t i o n  d r u n e  endofaune à Amphioxus, avec pour  consé-  
: $, *' 

quence un  appauvrissement  de l a  p r o d u c t i v i k é  e t  une r é d u c t i o n  des  

s u r f a c e s  f a v o r a b l e s  aux pon tes  démersales  des  p o i s s o n s ,  S ' i l  s ' a g i t  

pa r  c o n t r e  de fonds  caillouta-graveleux, il y a u r a  un changeniznt 

de morphologie du s u b s t r a t ,  mais  l e  peuplement r e s t e r a  r i c h e  en & p i -  

faune s e s s i l e .  

U n  c a s  p a r t i c u l i e r  d o i t  ê t r e  envisagé ,  c e l u i  des  f a c i è s  d f é p i f a u n e  

v a g i l e  ( 2 )  à ' fOphio t r ix ' f .  (Oo f r a g i l e s ) .  C e s  p o p u l a t i o n s  denses  

( 1 )  e spece  s e s s i l e  : f ixGe s u r  l e  fox~d - ( 2 )  espèce v a g i l e  : non fisCe 



couvrent  cles é t endues  immenses en  Planche Occ iden ta l e  s u r  des  fonds 

p l a t s  c a i l l o u t e u x ,  ou ca i l lou teux-g ravc le l ix  parcourus  p a r  des  f o r t s  

c o u r a n t s  d e  marées. Ces O r p h i o t r i x  d c t r u i s e n t  l a  p l u p a r t  des  l a r v e s  

2 l e u r  a r r i v é e  s u r  l e  fond, a u s s i  c e s  fonds  s o n t - i l s  pauvres  en épi-  

faune s e s s i l e  e t  cn Pianche o c c i d e n t a l e ,  c ' e s t  dans des  lagunes  acc ide  

t e e s  e t  de c c  f a i t  d6pourvues d 'ophiures  que s e  f o n t  l e s  c a p t u r e s  le:  

p l u s  f r 4 q u c n t e s  dc g r o s  c r u s t a c E c s  (homard - l angous te ) .  D 'au t re  

p a r t ,  c e s  £onds à Ophiures s o n t  impropres à l a  pêche au c h a l u t ,  l ' en-  

g i n  s e  gorgeant  d 'oph iu res  f i n F t  pa r  e t r e  endommagé ou perdu.  Lrex- 

p l o i t a t i o n  de c e s  fonds  en  changeant  l e s  c o n d i t i o n s  morphologiques 

e t  I-iydrologiques peui: Z t r e  bGn6fique en i n t r o d t i i s a n t  un cl~cingcmerit 

de  peuplement benth ique .  

Une a u t r e  cause  de  m o d i f i c a t i o n  du peuplcmcnt benth ique  s c r ü  i n t r o -  

d u i t e  p a r  1.a séd imen ta t ion  des  p a r t i c u l e s  f b r i e s  r emises  en çuspcn- 

s ion ,  q u i  s i  e l l e s  s o n t  concen t rées  p a r  l e s  coura i i t s  de Eonds, pour- 

r o n t  changer  l a  n a t u r e  du s u b s t r a t .  

- m o d i f i c a t i o n  au n iveau  du p lanc ton  .................................. 
3 .  

La remise  e n  suspens ion  d e  p a r t i c u l e s  f i n e s  e t  dfé16mcnts  s o i t  nui-  

s i b l e s  ( p e s t i c i d e s ,  hydroca rbures ,  métaux l o u r d s )  s o i t  b & n 8 f i q u e ~  

( n i t r a t e s ,  pl iosphates)  p e u t  i n t r o d u i r e  une v a r i a t i o n  de l a  produc- 

t i v i t é  du p lanc ton .  

f -. Bien q u f i l s  do iven t  ê t r e  p r i s  en c o n s i d é r â t i o n  s a n s  p r i o r i  l ' i n -  

' f l u e n c e  de ces f a c t e u r s  d e v r a i t  ê t r e  minime s i  on t i e n t  compte du 

f a i t  que s e u l s  les fonds  vaseux absorbent  l e s  é léments  toxiques .  

O r ,  l e s  g i semen t s  de s a b l e s  e t  g r a v i e r s  s o n t  t r è s  gén&ralcment  dans 

des zones d6pourvues de  Vasco 

En conc lus ion ,  il a p p a r a î t  que l e  domaine b i o l o g i q u e  e s t  t r è s  c o ~ p l e -  

X e o  O n  e s t  e n  p résence  d 'un Ccosyst&mc dont  les 6l;ments p l anc ton  - 
benthos  - nec ton  s o n t  l i é s  ensemble t o u t  en  é t a n t  en dépendance avec 



l e s  conditiol-is e x t & r i e u r c s .  Des é t u d e s  t r è s  poussées  doiverit  ê t r e  

e f f e c t u 6 e s  pour c o n n a î t r e  l e s  communautés b i o l o g i q u e s  dcs s i t e s .  

D'autre  p a r t ,  il e s t  n 6 c e s s a i r e  de  dé terminer  l a  f i x a t i o n  des  formes 

l a r v a i r e s  du ben thos  e t  d ' é t u d i e r  l e s  dépendances des  e speces  comner 

c i a l e s  v i s - à - v i s  du benthos.  

11-3 REPEJ.?CUSSIONS DE L'EXPLOITATION DES SABLES ET GPdVIERS DANS L E  DOXAINE ...................................................................... 
DES ACTIVITES ECO:JO>IIQUES DU DOFIAINE MARITDIE ............................................. 

II-3.3 Répercussions s u r  l a  pêche e t  l a  conchy l i cu l . t u rc  

Dans l a  rncsurc où l e s  e x p l o i t a t i o n s  é v i t e r o n t  des  zones de  pCcllcs 

a c t i v e s ,  l ' e f f e t  d i r e c t  s u r  l e s  e spèces  cornmerciales d e v r a i t  ê t r e  

f a i b l e  ma i s  un c e r t a i n  nombre d ' e f f e t s  i n d i r e c t s  peuvent  jouer . :  

- l a  r emise  en suspens ion  de  p a r t i c u l e s  f i n e s ,  e n  augmen- 

t a n t  l a  t u r b i d i t é  p e u t  c r é e r ,  dans l e  c a s  où l e s  cx- 

p l o i t a t i o n s  s e r a i e n t  prGs des  c ô t e s ,  une nu i sance  pour  

l ' o s t r é i c u l t u r e  e t  l a  c o n c h y l i c u l t u r e  ; 

- l e s  fonds  i n i t i t a l e m c n t  p l a t s ,  s u r  l e q u e l s  s o n t  t r a î n é s  

l e s  c h a l u t s ,  s e r o n t  devenus a c c i d e n t é s  p a r  s u i t e  du 

dragage e t  c e l a  r i s q u e  de l e s  r e n d r e  impropres  au cha lu -  

t a g e  duran t  quelques années 

Il e s t  donc n é c e s s a i r e  d ' é t u d i e r  dans l e  c a s  des  e x p l o i t a t i o n s  l a  

v i t e s s e  de  comblement des  f f c a r r i & r e s " o  

I I - 3 e b  Rfpercuss ions  s u r  l e s  a c t i v i t é s  du l i t t o r a l  

Sur l e  p l a n  de l'aménagement du l i t t o r a l ,  l e s  e x p l o i t a t i o n s  d l a g r é -  

g a t s  mar ins  c rEeron t  un beso in  d ' i n f r a s t r u c t u r e s  n o u v e l l e s ,  s u r -  

t o u t  au n iveau  des  zones p o r t u a i r e s ,  e t  e l l e s  p e r m e t t r o n t  a u s s i  l e  

développement. des  grands  équipements des  r é g i o n s  l i t t o r a l e s .  



11-3 .C Répcrcuss ionç  s u r  1 ' a c t i v i t é  t o u r i s t i q u e  ........................................ 
l 

: 
Sans r 6 p e r c u s s i o n  d i r e c t e  s u r  l ' a c t i v i t é  t o u r i s t i q u e ,  l e s  exp lo i -  

t a t i o n s  de  s a b l e s  e t  g r a v i e r s  devront  ê t r e  s i t u é e s  dans d e s  zones 

où e l l e s  ne  r i s q u e n t  n i  d ' a g g r a v e r  l ' é r o s i o n  d e s  p l a g e s ,  n i  d l G t r e  ' 

r e s p o n s a b l e  'd ' appor t  i n t e m p e s t i f  dc p a r t i c u l e s  v a s e u s e s  s u r  l e s  c ô t e s $  



III - CHOIX D'UNE TECHNIQUE D'ETUDE 
Pour étudier les répercussions de l'exploitation des sables et des graviers que 

nous avons évoquées, il serait possible de les dissocier en un certain nombre 

d'expériences que l'on tenterait de recréer artificiellement, en laboratoire, 

en bassin d'essai et en aquarium. Cette méthode offre l'avantage de partir de 

paramètres expérimentaux connus que l'on peut faire varier, mais elle dissocie 

des phénomènes qui en fait sont liés entre eux, et ne permet pas une réelle ex- 

trapolation en vraie grandeur de ces observations de laboratoire. 

111-1 ETUDE EN VRAIE GRANDEUR 
-------------------mm-- 

Aussi pour juger des répercussions de l'exploitation des sables et gra- 

viers, nous avons préféré une étude en vraie grandeur, et ceci non pas 

sur quelques exploitations existantes, mais sur une exploitation expéri- 

mentale dont l'étude préalable du site permet d'avoir un "niveau zéro" 

de référence,. et suivi d'un contrôle sur plusieurs années permettant de 

faire des observations sur plusieurs cycles biologiques. 

111-2 SITES DES EXPERIENCES ..................... 

Pour ce faire, il fallait choisir un site de dragage expérimental offrant 

d'une part les caractéristiques réelles des futures zones d'exploitations 

mais aussi un environnement biologique diversifié* La Baie de Seine a été 

retenue car ses réserves en agrégats sont considérables et c'est une zone 

où la demande est la plus forte : besoins du district parisien et région 

industrielle de la Basse Seine. 

L'emplacement précis des souilles a été choisi en fonction.des caractères 

sédimentologique~~ 

Deux sites ont été retenus, et si le deuxième reste à-préciser dans l'avenis 

m../... . 



BAIE DE SEINE 

.................... 



le premier est situé à 13 km à l'ouest de Sainte-Adresse, sa position 

exacte suivant son grand axe A.B. est : 

Sa dimension est de 2.km sur 0,4 km de large. 

Ce gisement situé sur des fonds de -18 m, fait partie d'une terrasse an- 

cienne de la paléovallée de la Seine, son épaisseur est supérieure à 15 m 

et sa teneur en graviers et galets (5120 mm) à un mètre sous le fond est 

supérieure à 60 %, 

Le peuplement benthique est caractéristique des sables fins et propres 

Ensis &cuat+ et Ophélia boréaiis, c* est-à-dire un peuplement de transi- 

tion entre les zones très productrices à Abra-Alba des sables vaseux et 

des zones plus pauvres à Amphioxus des sables grossiers. 

Cette souille sera exploitée sur environ 5 m d'épaisseur, c'est-à-dire 

qu'environ 4 millions de m3 seront extraits. 

111-3 CONDITIONS D' EWLOITATION ......................... 

Mais le coût de l'extraction de 4 millions de m3 étant prohibitif, le 

CNEXO ne pouvait prendre ces frais à sa charge dans un but expérimental. 

Aussi a-t-il signé un protocole d'accord avec trois industriels : 

L'Union Maritime de Dragage (U.M.D.), la Société Anonyme de Production 

d'Agrégats Marins (S.A.P.A.M.) et l'Entreprise Gagneraud Père & Fils, 

. auxquels le CNEXO a confié la réalisation de l'extraction expérimentale 

de ces matériaux se cha~geront de ce travail, et en contre-partie des 

dépenses engagées, les matériaux marins seront la propriété des indus- 

triels qui pourront les c~mrnercialiser~ De ce fait, la vitesse de creu- 

sement de la souille sera fonction de l'écoulement sur le marché des 



1 

1 
agrégats. Le creusement sera réalisé par des campagnes d'un mois environ i 

au cours desquelles 500 à 700 000 tonnes seront extraites. Dans le meil- 1 
1 

leur des cas deux ans minimum seront nécessaires au creusement de la 1 

souille. Les premières extractions ont commencé au début de janvier 1974. 3 
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I V  - LES ETUDES ENTREPRISES SUR L A  SOUILLE EXPERIMENTALE 

La reche rche  des  e f f e t s  d e s  e x p l o i t a t i o n s  ( c f .  I I )  a  montré l a  n é c e s s i t é  d e  

c e r t a i n e s  é tudes ,  Pour l e  p r é s e n t e r ,  e l l e s  o n t  é t é  regroupées  en f o n c t i o n  d e s  

' o b j e c t i f s  poursu iv i s .  

Sur t a b l e a u  1 : 

On a  schématiquement r e p r é s e n t é  l e s  8 e f f e t s  p r inc ipaux  l i é s  s o i t  au dragage  

lui-même s o i t  à l a  r emise  en suspens ion  d e s  p a r t i c u l e s  f i n e s  s o i t  e n f i n  au 

changement de topograph ie ,  

Sur  t a b l e a u  2 : 

On a  p o r t é  en f a c e  des  e f f e t s ,  l e s  conséquences p o s s i b l e s ,  p u i s  en l e s  r eg rou-  

pant  p a r  thème on a  s i g n a l é  l e s  é t u d e s  e n t r e p r i s e s ,  l e s  t e c h n i q u e s  employées 

e t  l e s  organismes c o n t r a c t a n t s .  

I V - 1  PROGRAMME DE RECHERCHE DE LA STATION BIOLOGIQUE DE ROSCOFF .......................................................... 

I V - 1  .a Programme g é n é r a l  d e  r e c h e r c h e s  

I n v e n t a i r e  b i o l o g i q u e  comparé d e s  peuplements d e s  fonds  d e  l a  

Manche, en vue d e  dé te rmine r  les  e f f e t s  é v e n t u e l s  de  1 ' e x p l o i t a -  

t i o n  d e s  s a b l e s  e t  g r a v i e r s  s u r  1 'environnement.  

Les r e c h e r c h e s  e n t r e p r i s e s  dans c e  c a d r e  do iven t  a b o u t i r  à : 

- un i n v e n t a i r e  q u a l i t a t i f  de  l a  macrofaune 

- l a  connaissance  d e  l a  d i s t r i b u t i o n  d e s  e spèces  d e  

l a  macrofaune en f o n c t i o n  des  pa ramèt res  éco log igues  ------------------ --- 
i 

- 1 ' a n a l y s e  d e s  communautés benth iques ,  an imales  e t  

! v é g é t a l e s ,  d e  l e u r s  c a r a c t è r e s  q u a n t i t a t i f s  e t  de  

l e u r s  l i a i s o n s  avec l e s  paramètres  écologiques ,  l e  

m i l i e u  v i v a n t  p é l a g i q u e  



D e  c e t t e  é t u d e  devront  s e  dégager notamment : 

- une  e s t i m a t i o n  d e s  m o d i f i c a t i o n s  d e  1 'environnement , 

b i o l o g i q u e  s u s c e p t i b l e s  d ' ê t r e  provoquées par  1 'ex- 

t r a c t i o n  des  c a i l l o u t i s  e t  g r a v i e r s  

- d e s  recommandations quant au cho ix  des  fonds à ex- 

p l o i t e r  

I V - 1  ,b Groupe de  r e c h e r c h e s  - Opéra t ions  e f f e c t u é e s  i 

i 

Les  miss ions  d e  lancement - e f f ec tuées  e n  1972 o n t  permis d e  cons- 

t i t u e r  u n  groupe d e  r eche rches ,  axé s u r  p l u s i e u r s  l a b o r a t o i r e s  
i 
I 

i n t é r e s s é s  p a r  l ' é t u d e  du benthos en Manche, L e  t r a v a i l  à l a  mer 
1 
i e s t  e f f e c t u é  à bord du "Plu teus  II", L e s  r e c h e r c h e s  ac tue l lement  ; 

en  c o u r s  s o n t  r é p a r t i e s  de  l a  manière s u i v a n t e  : i 
i 
J 

- Manche a rmor ica ine  ( d e  l ' e n t r é e  de l a  Manche 2 Bréhat)  : s e c t e u r  ---------.-.-------- * 
ac tue l l emen t  l e  mieux connu, s u r  la. 5 a s e  de 1 700 s t a t i o n s  de dra -  ' 

i 

gage e t  d e  1 100 p r i s e s  d e  vues  sous-marines e f f e c t u é e s  pa r  
1 

L ,  CABIOCH ( t h è s e ,  1969).  4 

- Gol fe  normanno- b r e t o n  : L. CABIOCH e t  C, RETIERZ ( U n i v e r s i t é  de  ...................... 
Rennes) , Indépendamment de  l a  S t a t i o n  Bio logique  de  Roscoff ,  l e s  

t r avaux  de  1 'HERROUX (1970) s u r  l e s  peuplements des  s a b l e s  f i n s  

de  l a  B a i e  de Sa in t -Br ieuc ,  e t  de RETIERE e t  a l ,  (1971), s u r  l a  

bionomie du s e c t e u r  o r i e n t a l  de  l a  Ba ie  de  Sa in t -Br ieuc ,  a v a i e n t  

appor t é  d e s  données s u r  l a  r é g i o n  s i t u é e  au Sud de  l a  l i g n e  Gran- 

v i l l e - B r é h a t ,  En 1972, à bord  du I fP lu teus  II", o n t  é t é  e f f e c t u é e s  

147' s t a t i o n s  de  dragage  à i n t e r v a l l e s  de 2 m z l l e s ,  au Nord de l a  . ' 

. . 
. l igne  ~ r a n v i l ' l e - ~ r é h a t  , Les  r é s u l t a t s  s o n t  ac tue l l emen t  en cours  d e  

dépoui l lement ,  

- Manche c e n t r a l e  (Des Casquets  à ~ a r f l e u r )  : données acqu i ses  peu --------------- 
nombreuses, 15 dragages  du l lP lu teus  II" dans l a  Fosse  de  l a  Hague 

(1963), 9 dragages  au Nord du Cotent in ,  p a r t i e l l e m e n t  d é p o u i l l é s  

pa r  L , CABIOCH, 



- Baie  de  S e i n e  : L  , CABIOCH e t  F , GENTIL ( 3 O  c y c l e  ~ c é a n o g r a p l i i c )  
me----------- 

70 s t a t i o n s  de  dragage  du "P lu teus  II" en  1971 dans l ' e s t u a i r e  

de l a  S e i n c  et  s u r  q u a t r e  r a d i a l e s  r é p a r t i e s  dans 1 'ensemble d e  

l a  b a i e ,  

- Manche o r i e n t a l e ,  du Cap d ' A n t i f e r  au Pas  de  C a l a i s  : L  , CABIOCH ................................................... 
e t  R, GLACON ( L a b o r a t o i r e  d e  Wimereux), En 1972, avec p a r t i c i p a -  

t i o n  du CNEXO, 46 s t a t i o n s  de dragage  e t  d e s  s é r i e s  d l o b s e r v a t i o n s  

à l a  t é l é v i s i o n  sous-marine s u r  l e s  fonds  caillouta-graveleux d e s  

r é g i o n s  du C o l b a r t ,  du Vergoyer, 'du Nord e t  du Nord-Est d e  Dieppe 

f o u r n i s s a n t  p l u s  de 600 documents photographiques  a c t u e l l e m e n t  en  

c o u r s  d ' e x p l o i t a t i o n ,  Une m i s s i o n  d e  photographie  sous-marine e t  

de d ragages  es t  prévue  en Manche o r i e n t a l e ,  du 27 sep tembre  au 

6  o c t o b r e ,  

A l ' a c t i o n  d e s  é q u i p e s  a f n s i  c o n s t i t u é e s ,  il f a u t  a j o u t e r  l a  coopé- 

r a t i o n  avec  l e  C e n t r e  Audio-Visuel de 1 'Ecole  Normale S u p é r i e u r e  

de Sa in t -Cloud ( G ,  BOUIIOT e t  A ,  PAILLE) e t  l ' é t u d e  d e s  Algues 

Benthiques,  notamment l e  maer l ,  p a r  Mme J ,  CABIOCH. 

I V - 1  ,c M a t é r i e l  e t  méthodes 

La S t a t i o n  B io log ique  de  Roscoff  f o u r n i t  l e  "Plu teus  II" (19 m, 

g r é é  en  c h a l u t i e r  l a t é r a l ,  avec  Decca, Sondeur,  ~ a d a r )  , L '&qu i -  

page est payé en  h o r a i r e  normal s u r  budget d e  1 ' E t a t  (CNRS), 

D e s  t e c h n i q u e s  de  q u a t r e  o r d r e s  s o n t  mises  en  oeuWe dans l a  phase  

a c t u e l l e  des  r e c h e r c h e s  : 

. . - prélèvement  g u a l i t a t i f  d ' é c h a n t ~ l l o n s  d e  fond (50 1) ------------ --------- 
à l ' a i d e  de d ragues ,  M a t é r i e l  n é c e s s a i r e  f o u r n i  p a r  

l a  S t a t i o n  B io log ique  d e  Roscoff  ; 

- prélèvement  q u a n t i t a t i f  dans les  b iocoenoses  r e p é r é e s  ....................... 
p a r  l a  première  t e c h n i q u e ,  M a t é r i é l  n é c e s s a i r e  : ben- 

n e s  q u a n t i t a t i v e s  (bennes  ouc ch et) j 



- photographie  sous-marine automatique : l e  m a t é r i e l  .................................... 
est f o u r n i  pa r  l a  S t a t i o n  Bio logique  de  Rosco£f 

(caméra Alp ine )  ; il e s t  doublé d'un équipement 

complet d e  rechange  en c a s  de panne en  mer ; 

- t é l é v i s i o n  sous-marine : l e  m a t é r i e l  u t i l i s é  é t a i t  ...................... 
p r ê t é  p a r  l e  C e n t r e  Audio-visuel de  Saint-Cloud et : 

d a t a i t  d e  1965, Il a  é t é  n é c e s s a i r e  de  l e  doubler  
? 

p a r  un nouvel a p p a r e i l ,  d e  manière  à a v o i r  à bord i 

de même que .pour l a  photographie  sous-marine, un 

équipement de  rechange pe rme t t an t  de  f a i r e  f a c e  aux , 

pannes s a n s  p e r t e  de temps, ( a c h e t é  s u r  des  c r é d i t s  

CNEXO) 
i 

! 

i 
O u t r e  l e s  in fo rma t ions  b io log iques ,  c e s  q u a t r e  t echn iques  appor ten t  1 

1 
d e s  données s u r  l a  n a t u r e  s u p e r f i c i e l l e  des  dépôts  -: ' il 

.. . . t 

- données s ~ d i m e n t o l o g i q u e s  p o n c t u e l l e s  provenant  des  ; 
; 

dragages  e t  d e s  prélèvements  à l a  benne- 1 

- données s u r  l a  con t in r i i t é  des  dépô t s  e x p l o i t a b l e s ,  

s u r  l a  b a s e  des  o b s e r v a t i o n s  à l ' a i d e  d e  l a  photo- 

g r a p h i e  sous-marine e t  s u r t o u t  d e  l a  t é l 6 v i s i o n .  

Les  o b s e r v a t i o n s  e f f e c t u é e s  en 1972 s o n t  t rès  s i g n i -  

f i c a t i v e s  à c e t  égard,  

IV-1 .d P r é v i s i o n s  

Compte tenu  de  c e  qui  a é t é  d i t  p lus  hau t ,  l e  groupe  d ' é tude  des  . 

peuplements ben th iques  de  l a  Manche comprend : 

Responsable  s c i e n t i f i q u e  : Monsieur L ,  CABIOCII, Ep i faune  f i x é e  

M ,  C .  RETIERE : ~ p ' i f  aune mobi le  e t  EndoFaune (Golfe  normanno- 

b r e t o n )  

M ,  R GIIACON : E p i f  aune mobile  e t  Endof aune. (Manche o r i e n t a l e )  

M. F , GENTIL : Epi faunc  mobi le  e t  Endofaune en aie de  s e i n e )  

- Mme J ,  CABIOCH : E p i f l o r e  

M ,  G ,  BOUIIOT a p p o r t e n t  l e u r  p a r t i c i p a t i o n  dans 1 e  domaine de 

M. A ,  PAILLE l a  t é l é v i s i o n  sous-marine 



La s t a t i o n  Bio logique  d e  Roscoff  f o u r n i t  l e  "Plu teus  II", son  

équipage  en h o r a i r e  normal, l e  m a t é r i e l  d e  dragage, l e  m a t é r i e l  

de pho tograph ie  sous mar ine  e t  prend à s a  cha rge  l e s  f r a i s  de  v i -  

v r e s  à bord,  

Le groupe  d l é t u d e  a  un  c o n t r a t  avec l e  CNEXO, comprenant d e s  c r é -  

d i t s  d 'équipement,  de  fonctionnement,  de v a c a t i o n s  e t  d e  m i s s i o n s ,  

11 p o r t e r a  son e f f o r t  p r i n c i p a l  s u r  l e  G o l f e  normanno-breton, l a  

Manche o r i e n t ' a l e  e t  l a  B a i e  d e  l a  Se ine ,  dans l e s  d i r e c t i o n s  d e  

r e c h e r c h e s  d é f i n i e s ,  La p l u p a r t  des  o p é r a t i o n s  n é c e s s t t a n t  de. f a i r  

b l e s  c o u r a n t s  de  marée, l e s  m i s s i o n s  s e r o n t  e f f e c t u é e s  en  morte-eau 

pendant l a  s a i s o n  f a v o r a b l e  ( f i n  a v r i l  à f i n  septembre) ,  Coinpte 

tenu  des  a u t r e s  m i s s i o n s  du "Plu teus  II", on peu t  estbsmer à 70 joul 

l a  d u r é e  du t r a v a i l  à l a  mer e n t r a n t  en  compte dans l e  c a d r e  du 

c o n t r a t ,  S ' a j o u t e n t  aux f r a i s  d e  v a c a t i o n s  e t  de  fonctionnernent 

l i é s  au t r a v a i l  à l a  mer, des  dépenses é t a l é e s  s u r  t o u t e  l ' a n n é e  

e t  l i é e s  à l ' e x p l o i t a t i o n  d e s  r é s u l t a t s ,  

IV-2 PROGRAMME DE RECHERCIIE DU COB ............................. 

IV-2 ,a Ges t ion  

Le système d ' a rch ivage  prévu dans l e  c a d r e  d e  l a  g e s t i o n  d e s  donnée, 

du programme "Sables  e t  Graviers" ,  r e p o s e  s u r  l a  mise  en p l a c e  d'un 

ensemble de f i c h i e r s  d ' a c c è s  d i r e c t  à s t r u c t u r e  d e  t y p e  s k q u e n t i e l  

indexé ,  

Opt ions  fondamentales  : 
- - - - - - - m m - - - - - - - - - - - -  

1, Choix d e  1 ' u n i t é  d e  d e s c r i p t i o n  

L ' u n i t é  de  d e s c r i p t i o n  e s t  l a  s t a t i o n ,  L'ordonnance d e s  données 



dans chacun des  f i c h i e r s  e s t  subordonnée à c e t t e  c o n d i t i o n  ; 

2 .Choix du niveau d e  1 ' in format ion  f  a u n i s t i q u e  

L e  f i c h i e r  f a u n i s t i q u e  e s t  d i rec tement  L t a b l i  au niveau spkc i -  

f i q u e  ( s e u l  niveau v a l a b l e  en vue d'une é t u d e  écologique  appro- 

f ond i  e )  ; 

3 Choix du - code  

L ' a r c h i v a g e  des donnees f a u n i s t i q u e s  e s t  r 6 a l i s é  d i rec tement  en 

ALPILA, s e l o n  l a  nomenclature binominale l inéenne ,  a f i n  d ' a l l é g e r  ' 

l e  t r a v a i l  des  u t i l i s a t e u r s  ( l e c t u r e  des  l i s t i n g s ,  échanges de  

données, e t c , ,  ,) ; I 
I a 
, 
l 

4 L i m i t e s  J 

C e  systi?mc n ' a  pas  de p r é t e n t i o n  u n i v e r s e l l e ,  Il e s t  s t r i c t e m e n t  ; 

l i m i t E  à l a  g e s t i o n  d e  1 ' in fo rma t ion  écologique  r e l a t i v e  à l a  

zone p rospec tée ,  en vue d 'une  d i s p o t i i b i l i t é  immédiate des  données j 
i 

( sous  forme m a t r i c i e l l e )  à d e s  f i n s  d e  t r a i t e m e n t  rnathLmaticlue. 
i 

IV-2 ,b Trai tement  . 

La méthode g 6 n é r a l e  corisisFe à comparer l e s  o b s e r v a t i o n s  c o l l e c t É e s  ' 

s u r  l e s  é t a t s  s u c c e s s i f s  de l ' écosys tème é t u d i é ,  en  prenant  pour 

tepips d e  r é f é r e n c e  1 ' i n s t a n t  de l a  première  s é r i e  d 'obse rva t ions ,  

L ' a n a l y s e  des  d i f f é r e n c e s  c o n s t a t é e s  e n t r e  c e s  é t a t s  d o i t  pe rme t t r e  

de  c a r a c t é r i s e r  l a  dynamique du.systèrne envisagb. 

1 

Deux é t a p e s  s o n t  envisag6es  successivement : 

1 Approche a n a l y t i q u e  mul t id imens ionne l l e  

Analyse s t r u c t u r a l e   naly lyse f a c t o r i e l l e ,  h i é r a r c h i e ,  segmenta- 

t i o n ) ,  Mise en év idence  e t  é v o l u t i o n  dans l e  temps des  composantes 

~ a r a c t b r i s t i ~ u e s  de  l ' é q u i l i b r e  des  peuplements,  Rechcrche des  



g r a d i e n t s  e t  d e s  s e u i l s  n a t u r e l s ,  Analyse  c a u s a l e  ( m u l t i r e g r e s -  

s i o n s ,  c a r r 6 l a t i o n s  canoni  ques)  . Expres s ion  du d e g r é  d e  dépend 

dance e n t r e  1 . y f ;  v a r i a b l e s  b i o l o g i q u e s  e t  l e s  v a r i a b l e s  phys i co -  

chimiques ;. 

2 S i m u l a t i o n  

E l a b o r a t i o n  d ' un  modèle t h é o r i q u e  d e  t y p e  p r o b a b i l i s t e ,  t r a d u i -  

s a n t  au mieux l a  dynamique de  l ' é cosys t ème ,  en  vue d ' une  u t i l i -  

s a t i o n  à c a r a c t è r e  p r é v i s i o n n e l ,  C e t t e  t e n t a t i v e ,  l a  p l u s  d i £  - 
f i c i l e ,  est f o r t  i m p o r t a n t e ,  En e f f e t ,  c 'es t  p a r  1 ' é t a b l i s s e m e n t  

d 'un  modèle p r é v i s i o n n e l  qu 'on p e u t  e s p é r e r  p r é v o i r  à p a r t i r  d e s  

c a s  c o n c r e t s  d ' e x p l o i t a t i o n  a c t u e l l e  d ' ampl i tude  l i m i t é e  comment 

r i s q u e  d ' é v o l u e r  l e  m i l i e u  a u t o u r  d e s  s i t e s  où l ' e x p l o i t a t i o n  

r i s q u e  d ' ê t r e  i n t e n s i v e  à p a r t i r  de  1985, E l l e  met e n  o e u v r e  l e s  

concep t s  l e s  p l u s  r é c e n t s  de  1 ' b c o l o g i e  mathématique,  C 'cst  un  

c a s  c o n c r e t  où  l a  s o l u t i o n  d ' un  problème a p p l i q u é  p e u t  G t r e  

a p p o r t é e  p a r  d e s  r e c h e r c h e s  trss fondamenta les ,  

C e t t e  é t u d e  c o n f i é e  au COB, a  n E c e s s i t 6  l e  r ec ru t emen t  d ' un  "in-  

formatitien-statisticien" e t  l e  t r a v a i l  s e r a  e f f e c t u é  s u r  1 ' o r - .  

d i n a t e u r  du Bureau N a t i o n a l  d e s  Données Océanographiques  sous  l a  

d i r e c t i o n  d e  Monsieur P i e r r e  CIURüir , 
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IV-3 ,a C o n d i t i o n s  d e  t r a v a i l  

<' ' 

C e t t e  é t u d e  d o i t  ê t re  r é a l i s é e  dans d i f f é r e n t s  s e c t e u r s  suscep -  

t i b l e s  de  p r é s e n t e r  u n  i n t é r ê t  en  vue d e  l ' e x p l o i t a t i o n  u l t é -  

r i e u r e  d e s  s a b l e s  e t  g r a v i e r s ,  L e s  o b s e r v a t i o n s  vont  comporter ,  

d ' u n e  p a r t  d e s  r e l e v é s  hydro log iques ,  d ' a u t r e  p a r t ,  d e s  pêches  

de  p l a n c t o n  et  e n f i n  des c h a l u t a g e s  q u i  nous a i d e r o n t  à d.Cfinir ,  

avec  a u t a n t  d e  p r é c i s i o n s  que p o s s i b l e s ,  l a  dépei-idance d e s  e spè -  

c e s  h a l i e u t i q u e s  v i s - à - v i s  du ben thos ,  

Ce g e n r e  d e  t r a v a i l  s e r a  e x é c u t é  p a r  2 personnes ,  un che rcheur  

e t  un  t e c h n i c i e ~ . .  , r e c r u t é s  à c e t  e f f e t  e t  q u i  r é a l i s e r o n t  l e s  

é t u d e s  t a n t  e n  l a b o r a t o i r e  qu ' en  mer,  



A n o t e r  que l e  t r a v a i l  en mer devra ,  pour  une  t rès  g rande  p a r t ,  
A c t r c  e f f e c t u é  à bord d 'un  c h a l u t i e r  a r t i s a n a l  qu i  s e r a  l o u é  dans 

l e  s e c t e u r  de  I-Ionfleur ou T r o u v i l l e ,  à cet e f f e t ,  

P a r a l l è l e m e n t  à c e t t e  sér ie  de  t ravaux ,  une  enquê te  en vue de  d6- 

f i n i r  exactement  l e s  r e s s o u r c e s  h a l i e u t i q u e s  d e  l a  B a i e  de  Seine,  

. e t  -d 'en  f a i r e  l a  c a r t o g r a p h i e ,  devra  ê t re  e n t r e p r i s e  s u r  p l a c e  

a u p r è s  de  d i f f é r e n t s  professionnels e t  o rganismes ,  D a n s  l c  c a d r e  

de  c e t t e  enquête ,  l e s  dorinées que l ' I n s t i t u t  d e s  P&clies s e r a i t  

s u s c e p t i b l e  de  possédc r  s e r o n t  également d d p o u i l l & e s ,  

Une r e c h e r c h e  d i f f é r e n t e ,  b i e n  que s ' i n s c r i v a n t  dans l e  c a d r e  de  

ce t t e  é t u d e  dvenscmblc  s e r a  e n t r e p r i s e  au moment de  l a  r ep roduc t io r  

du hareng,  dans  l c s  p r i n c i p a u x  s e c t e u r s  de  l a  Manche o r i e n t a l e ,  C e  

t r a v a i l  d o i t  a b o u t i r  à d r e s s e r  l c  r é p e r t o i r e  c t  à t r a c e r  unc c a r -  

t og rap l i i e  p r é c i s e  d c s  f r a y s r e s  de ha rengs  ; e l l e  s e  f e r a  dans une  

p é r i o d c  c o r ~ p r i s e  e n t r e  l e  15 novern5re e t  l e  15 décembre pendant unc 

p 6 r i o d e  d ' e n v i r o n  3 semaines ,  Les  t r a v a u x ,  a i n s i  prévus,  pour ront  

e t r c  r é a l i s C s  à p a r t i r  de  l a  " T h a l a ~ s a ' ~  que 1 ' I n s t i t u t  des  PCches 

m e t t r a  à l a  d i s p o s i t i o n  de  ce p r o j e t ,  

IV-3 ,b Programme d e s  é t u d e s  

l0 Déte rmina t ion  d e s  p k r i o d e s  de  f i x a t i o n  d e s  formes l a r v a i r e s  du .............................................................. 
ben thos  : ------- 

- pcches  h o r i z o n t a l e s  s t r a t i f i é e s  sys témat iqr ies , .dans  l e s  s i t es  

s é l e c t i o n n é s  pour l e s  c h a l u t a g e s  ; 

- pêches  v e r t i c a l e s  pour v é r i f i c a t i o n  de  l ' e f f i c a c i t é  des  peches 

h o r i z o n t a l e s  ; 

- i d c n t i f  i c a t i o n  du méroplancton, a n a l y s e  q u a l i t a t i v e  e t  quan- 

t a t i v e  . r e l a t i v e ,  - 
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------------------I---------------------------------------------- 

a f i n  d e  p r é c i s e r  l e u r  d6pendance vis-A-vis  du benthos e x i s t a n t  dans ................................................................... 
l e s  s e c t e u r s  pouvant s e r v i r  de  s i t e s  aux " c a r r i è r e s "  : .................................................... 

- cha lu tages  sys tEmat iques  dans l e s  zones s é l e c t i o n n é e s  ; 

- é tude  f a u n i s t i q u e  exhaus t ive ,  d e s  t r a i t s  de c h a l u t  ; 

- pr;l&vernent des  contenus stomacaux des  e spèces  s u i v a n t e s  : 

r r a i e s ,  r o u s s e t t e s  

. . . c a r r e l e t s ,  .limandes, s o l e s  

r merlans,  t a c a u d s  

, daurades  

Analyse q u a l i t a t i v e  des  contenus  et comparaison avec l e s  c o l l e c t i o n s  

de r é f é r e n c e ,  

Etudc q u a n t i t a t i v e  r e l a t i v e  d e s  d i f f é r e n t s  groupes  ou e spèces  r econ-  

nus , 

3 O  ' R é p e r t o i r e  e t '  c a r t o g r a p h i e  p r é c i s e  des  ' f r a y è r e s  de harengs  connues en  ..................................................................... 
Manche o r i e n t a l e  ( ~ o l b a r t ,  Vergoyer, A i l l y ,  A n t i f e r )  e t  e n  b a i e  d e  .................................................................. 
Seine  ( E s t  de  l a  P o i n t e  de B a r f l e u r )  .................................... 

Etude de l a  r e l a t i o n  s u b s t r a t / f r a y è r e  

Etude p r é l i m i n a i r e  p o r t a n t  s u r  : 

- dépoui l lement  de  documents e x i s t a n t s  ( c a h i e r s  de  p a t r o n s  de  pêche)  

a f i n  de  p r é c i s e r  l a  l o c a l i s a t i o n  d e s  d i f f é r e n t e s  f r a y è r e s  e t  1 ' 6 -  

v o l u t i o n  d e  l e u r  importance dans l ' e s p a c e  e t  dans l e  temps ; 

- examen d e s  a p p o r t s  de harengs  pêchés en Manche o r i e n t a l e ,  de  l e u r  

m a t u r a t i o n  s e x u e l l e  e t  de l ' o r i g i n e  des  c a p t u r e s  ; 

- e n  f o n c t i o n  d e s  i n f o r m a t i o n s  r e c u e i l l i e s ,  d é l i m i t a t i o n  d e s  f r a y -  

è r e s  p a r  prélèvement à l a  benne e t  i d e n t i f i c a t i o n  à l a  caméra d e s  

zones où l e s  pon tes  s o n t  é p a r s e s  ; 

- d é f i n i t i o n  des  fonds  où l e s  p a n t e s  o n t  é t é  t r o u v é e s ,  



4 O  E t u d c s  l iydro log iques  d e s  co lonnes  d f c a u  s i t u G e s  au-dcssus  d c s  s i t e s  ................................................................... 
c h o i s i s  pour l e s  s o u i l l c s  exp6r imen ta l e s  e t  l c s  p r emiè re s  e x t r a c -  ................................................................. 
t i o n s  commerciales  ------------------ 

- d é t e r m i n a t i o n  d e s  c a r a c t é r i s t i q u e s  du m i l i c u  a-L-ant e t  pendant  l e s  

d r agages  e t  d é f i n i t i o n  d e s  a l t é r a t i o n s  provoquées  p a r  ces d e r n i e r s  I - campagnes s y s t é m a t i q u e s  l i é e s  aux pêches  du p l a n c t o n  comprenant : ,I 
, d e s  p r i s c s  d ' e au  ,l 
, d e s  mesures  i n  s i t u  

Ce t r a v a i l  s e r a  r é a l i s e  s o u s  l a  d i r e c t i o n  de  Plonsieur I m C ,  chef ! 1 
du s e r v i c e  Oc&anologique  de .  1 'ISTPM e t  d c  Plonsieur MAUCORPS, chef :l 
d e  l a b o r a t o i r e  IÇTPM d e  Boulogne-sur-Mer, 
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I V - ~  ,a Techniques  
i 

E t u d e  d e  l a  d i s p e r s i o n  d e s  é léments  f i n s  p a r  t r a c e u r s  r a d i o a c t i f s :  
r 

L e s  t r a c e u r s  r a d i o a c t i f s ,  e n  p e r m e t t a n t  d e s  mesures  en v r a i e  1 
grandeu r  p l u s  ou moins p ro longées  dans  l e  temps, sont. compltmen- i( 
t a i r e s  d e s  Gtudcs ~ E d i m c n t o l o g i q u e s  c o n v c n t i o n n e l l c s  e t  donnent l 
a c c è s  à d e s  p a r a m e t r e s  d i f f i c i l e m e n t  a c c e s s i b l e s  p a r  d f  a u t r e s  

p r o c é d é s ,  

Zn a p p o r t a n t  u n e  preuve ,  i l s  s e r v e n t  d e  s u p p o r t  aux c a l c u l s  théo-  

r i q u e s  t o u t  en  p e r m e t t a n t  l e u r  d6veloppement. 1 
L c s  p r i n c i p a u x  p a r a m è t r e s  mesurés  s o n t  : 

- l a  c o n c e n t r a t i o n  du nuage en f o n c t i o n  du temps (ou d e  l a  dis- I 
t a n c e  pa rcou rue )  i n £  B r i e u r e  au g/l  

- l a  v i t e s s e  moyenne d e  p r o p a g a t i o n  



- l a  longueur  e t  l a  l a r g e u r  du nuage en f o n c t i o n  du temps I 
- l a  d i s t a n c e  t o t a l e  pa rcourue  

1 - . . l a .  d i r e c t i o n  \ 1 - -  , 
. ' - l a  r é p a r t i t i o n  d e s  séd iments  s u r  l e  fond, a p r è s  s é d i m e n t a t i o n  - 

- un développement t h é o r i q u e  permet de  dé t e rmine r  : 
i 

l e s  v i t e s s e s  d e  c h u t e  moyenne d e s  s a b l e s  e t  v a s e s  

. les  c o e f f i c i e n t s  de  d i s p e r s i o n  l o n g i t u d i n a u x  e t  

t r a n s v e r s a u x  . 

. l a  l o i  de  dépô t  du s a b l e  en  f o n c t i o n  de l a  d i s t a n c e  

pa rcourue  

\ 
Une seconde e x p é r i e n c e  p e r m e t t r a  d ' obse rve r  en f o n c t i o n  du temps 

e t  d e s  c o n d i t i o n s  h y d r o m é t é o r o l ~ g i q u e s ~  l ' é v o l u t i o n  de l a  f r a c -  

.tien s a b l e u s e  dépoç6e s u r  l e  fond ,  Des mesures  q u a n t i t a t i v e s  p e r -  

m e t t e n t ,  généra lement ,  d ' a c c é d e r  à une  e s t i m a t i o n  d e  1 ' é p a i s s e u r  

de  l a  couche e n  mouvement, a i n s i  l a  v i t e s s e  de  t r a n s p o r t  p a r  

c h a r r i a g e ,  

L c s  i s o t o p e s  u t i l i s é s  dans c e s  é t u d e s  s o n t  t o u s  é m e t t e u r s 5  e t  

donc d é t e c t a b l e s  i n  s i t u ,  

:------------------:--------------:--------------:--------------:--------------: . 
P é r i o d e  : 

27 74 84 297 en  

j o u r s  
. . 

Marquage p a r  dépôt  

l 
L'é lément  r a d i o a c t i f  e s t  f i x é  s u r  l e  sédiment l u i - m ê m e  2 l ' a i d e  

d ' une  r é a c t i o n  physico-chimique : r 6 a c t i o n  d loxydo- réduc t ion  ou ", 
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p r é c i p i t a t i o n  d 'un  ' c o l l o r d e  ( r a d i o a c t i f )  s u r  d ' a u t r e s  c o l l o ï d e s  

( f i n e s  p a r t i c u l e s ) ,  C e  p rocédé  e s t  t o u j o u r s  u t i l i s é  l o r s q u l i l  

s ' a g i t  de  mener des  é t u d e s  s u r  l a  f r a c t i o n  s é d i m e n t a i r e  i n f é -  

r i e u r e  à 30 Pm. 

L e  marquage p a r  dépôt  a  é t E  longuement é t u d i 6  ( t h è s e  BOUCAULT) 

du p o i n t  d e  vue  e f f i c a c i t é ,  q u a n t i t é  d e  r ad ioé l émen t  fixt5e p a r  

u n e  u n i t é  d e  masse  d e  vase ,  r é p a r t i t i o n  d l a c t i v i t E  en  f o n c t i o n  

d e  l a  t a i l l e  d e s  p a r t i c u l e s ,  

L e s  e f f e t s  de  c e  marquage s u r  l e s  p r o p r i é t 6 s  phys iques  e t  s u r  

l e  comportement hydrodynamique des  p a r t i c u l e s  o n t  é t é  examinés 

p a r  l e  L a b o r a t o i r e  C e n t r a l  d lHydrau l ique  d e  F rance ,  qu i  a  con- 

c l u  3 l a  bonne r e p r 6 s e n t a t i v i t é  du ma tb r i au  t r a c e u r ,  c e t t e  r e -  

p r é s e n t a t i v i t é  é t a n t  d ' a u t a n t  meilleure que l e  m i l i c u  e s t  f l o c u -  

l a n t  ( m i l i e u  d e  s : l ? i n i t é  s u p 6 r i e u r  à 3O/00), 

Une k tude  p r é l i m i n a i r e  en l a b o r a t o i r e  permet d e  dé t e rmine r  l a  

f r a c t i o n  d e  séd iments  p é l i t i q ~ c s  marquEs e t  l a  r 4 p a r t i t i o n  d e  

l ' a c t i v i t é  en  f o n c t i o n  de  l a  g ranulomi i t r i e  d e s  p a r t i c u l e s ,  

C e s  p rocédés  d e  marquage s o n t  r a p i d e s  e t  sOrs p u i s q u t i l s  n e  n6- 

c e s s i t e n t  que l e  mélange d e  l a  s o l u t i o n  r a d i o a c t i v e  à l a  suspen-  

s i o n  d e  v a s e  dans  d e s  p r o p o r t i o n s  dé t e rminées ,  I l s  peuvent  être 

f a c i l e m e n t  e t  t r è s  rapidement ,  ( que lques  m i n u t e s )  r é a l i s é s  A 

b o r d  de  l a  d r ague  e l l e - m ê m e  ou d ' une  a u t r e  embarca t ion .  

L e s  q u a n t i t 6 s  de  m a t i è r e s  r a d i o a c t i v e s  employées dans u n e  expé- 

r i e n c e  s o n t  f a i b l e s  : 0,250  à 1 kg d e  v e r r e  b royé  à quelques  

l i t r e s  de  v a s e  en  s u s p e n s i o n  dans l ' e a u  à une  c o n c e n t r a t i o n  de  

200 g/l, L a  r a d i o a c t i v i t é  v a r i e  d e  que lques  C i  à 10 C i ,  a c t i v i t é  

maximum a u t o r i s é e ,  



Modc d ' i n j e c t i o n  

Les  p r o d u i t s  marqués peuvent ê t r e ,  s o i t  déposés ponctue l lement  

s u r  l e  fond, s o i t  mélangés aux p r o d u i t s  r e j e t é s  e n  suspension 

p a r  l a  drague, s e l o n  l ' é t u d e  envisagée ,  

Plode dc d é t e c t i o n  

Pour 6 t u d i e r  l e  t r a n s i t  d e s  p a r t i c u l e s  en  suspens ion ,  c e  q u i  e s t  

généralement  de  l ' o r d r e  de  quelques  heures ,  on u t i l i s e  des  cha-  

p e l e t s  de sondes p l a c é s  s u r  une même v e r t i c a l e ,  Deux ba teaux  

a i n s i  équipSs t r a v e r s e n t  l e  nuage' r a d i o a c t i f  dans l e  sens  l o n g i -  

t u d i n a l  e t  t r a n s v e r s a l  , 

P a r  con t re ,  pour é t u d i e r  l e  mouvement des  p a r t i c u l e s  s u r  l e  fond 

on  remorque à i n t e r v a l l e s  d c  temps donnés j o u r s  ou 

quelques semaines) une sonde f i x é e  s u r  un t r a i n e a u  (60 à 80 kg)  

L e  ba teau  s u i t  des  l i g n e s ,  comme pour un sondage, perpendiculaire 

à 1 'axe de  cheminement des  t r a c e u r - s ,  

s é c u r i t é  

Un règl.ement concernant  l ' u t i l i s a t i o n  d e s  t r a c e u r s  r a d i o a c t i f s  

en  sédimento logie  d o i t  ê t r e  r e s p e c t é e ,  une demande d t a u t o r i s a -  

t i o n , e s t  demandée auprès  de  l a  commission I n t e r m i n i s t é r i e l l e  d e s  

rad ioé léments ,  q u i  prend 1 ' a v i s  d e  1 ' 1 n s t i t u t  S c i e n t i f i q u e  e t  

Technique des  Pêches e t  du S e r v i c e  des  PCches, Ce d e r n i e r  prend 

des  mesures d ' i n t e r d i c t i o n  t empora i r e  pour l a  pêche dans l a  zone 

d' immersion, 

IV-4.b Moyens 5 m e t t r e  en  oeuvre  

Une expér i ence  d e  t r a c e u r s  r a d i o a c t i f s  s ' a p p u i e  s u r  une  conna i s -  

s ance  p r é c i s e  des  c o n d i t i o n s  océanographiques e t  séd imento logicpe  



Rclcv6s  d e s  c o n d i t i o n s  oc&anographiqucç 

- b a t h y m é t r i e  du s i t e  

- marée : . 

, d é t e r m i n a t i o n  d e s  t r a j e c t o i r e s  de  c o u r a n t s  

. mesure de  v i t e s s e  e t  d é t e r m i n a t i o n  d e s  g r a d i e n t s  de  

v i t e s s e  e n t r e  s u r f a c e  e t  fond  

- h o u l e  - d i r e c t i o n  - p 6 r i o d e  - ampl i tude  - longueur  d 'onde 

- r e l e v é  mé téo ro log ique  au cour s  de  1 ' é t u d e  

N a t u r e  d e s  m a t é r i a u x  rejeths 

- a n a l y s e s  miné ra log iques  c t  g ranu lom6t r iques  

- v i t e s s e  d e  s6d imen ta t ion  en  eau calme ( l a b o r a t o i r e )  en m i l i e u  

non f l o c u l é  e t  f l o c u l 6  

- t a s semen t  d e s  séd iments  p é l i t i q u c s  en  f o n c t i o n  du temps e t  

de  l a  c o n c c n t r a t i o n  

- e t u d c  d c s  p r o p r i é t é s  r l i&ologiques  des  f r a c t i o n s  p6l  i t i q u e s  

- mesurc d e  l a  v i t e s s e  d e  remise  e n  suspens ion  en Eonct ion  d e  

l a  c o n c c n t r a t i o n  des  d6pSts  

Ployens n a u t i q u e s  

- t opograph ie ,  r e p é r a g e  d e  l a  p o s i t i o n  du ou des  ba t eaux  de  

d é t e c t i o n  ( c h a î n e  TORAN) c o n s t r u c t i o n  au 1/5 000 èmc des  

chemins pa rcourus  p a r  l e s  ba teaux ,  

- n a v i g a t i o n  : 

é t u d e  en  suspens ion ,du r&e  d ' i m m o b i l i s a t i o n  : 

drague  : 12 h 

2 b a t e a u x  : 2  j 

1 b a t e a u  : 3 j 

1 é t u d e  du fond : 

1 b a t e a u  2 à 3 j o u r s  au début  de  l f e x p é r i e n c e  (immer- 

s i o n  e t  d é t e c t i o n  de  m i s e  en  p l a c e  du t r a c e u r )  p u i s  

1 à 2 journ6es  t o u s  l e s  10 A 15 j o u r s  pendant 2  OU 

3 mois ,  

. * O /  - 0 -  



IV-4 ,c Conclusions 

A - Etude  p r é l i m i n a i r e  

- é t u d e  s é d i r n e n t o l ~ g i ~ u e  c o n v e n t i o n n e l l e  (miné ra log ie ,  g r a n u l o -  

m é t r i e ,  t assement ,  v i t e s s e  dc  r e p r i s e  p a r  l e s  c o u r a n t s ,  r héo -  

l o g i e )  

- é t u d e  du marquage r a d i o a c t i f ,  en l a b o r a t o i r e ,  de  l a  f r a c t i o n  

p 6 l i t i q u e  

- r e l e v é s  océanographiques  ( c o u r a n t s ,  houles ,  b a t h y m é t r i e )  

B - Etude  p a r  t r a c e u r  

1 exp6r i ence  d e  r e j e t  en  s u s p c n s i o n  p a r  c o u r a n t  d e  f l o t  d ' une  

maréc à f o r t  c o e f f i c i c n t  

- 1 expérience de  r e j e t  en s u s p e n s i o n  p a r  c o u r a n t  d e  j u s a n t  d ' u n e  

marée à f o r t  c o e f f i c i e n t  

C e s  e x p é r i c n c c s  peuvent  ê t r e  r é a l i ç b e s  avec  uniquement d e s  f i n e s  

p a r t i c u l e s  ( i n f é r i e u r e s  à 3 0 ~ )  ou un  mélange d c  p h a s e s  s a b l e u s e s  

e t  p é l i t i q u c s ,  

- 1 ou 2 e x p é r i e n c e s  p e r m e t t a n t  d ' o b s c r v c r  1 ' é v o l u t i o n  s u r  l e  

fond  d e s  p a r t i c u l e s  r e j e t é e s  e t  s éd imen técs  en  f o n c t i o n  du 

temps e t  d e s  c o n d i t i o n s  h y d r o m é t b ~ r o l o g i ~ u e s  r e n c o n t r é e s ,  

Les  é t u d e s  s e r o n t  r é a l i s é e s  p a r  l e  L,C,II,F, ( L a b o r a t o i r e  C e n t r a l  

d 'Hydraul ique d e  F rance )  en  c e  q u i  concerne  l a  cou ran to rné t r i e  e t  

1 'hydrodynamique, p a r  l a  Facu l  t E .  d e s  S c i e n c e s  de  B r e s t  - l a b o r a t o i r e  

de Monsieur LE FLOCH- pour 1 ' b tude  deç c o u r a n t s  de  fond e t  p a r  l e  

CEA pour l e s  e x p é r i e n c e s  de  t r a c e u r s  e t  pour l a  s y n t h è s e  de  ces t r a -  

vaux 1 'ensemble é t a n t  s u p e r v i s é  p a r  Mess i eu r s  COURTOIS e t  CAILLOT 

du CEA, 



I V - 5  7DTA.L DES CREDITS ENGAGES SUR 1973 .................................. 

. CREDITS - : P A R T I C I P A T I O N  : 
RECIIERCHE ENGAGEE AVEC CNEXO : DE L  'ORCANISYX : 

TO TAL 

La s t a t i o n  b i o l o g i q u e  . . 200 O 0 0  
d e  Roscof f  

:------------------------------:----------------:----------------:----------------.-: 

l e  C O B  100 O 0 0  100 000 

:------,-----------------------:----------------:----------------:-----------------: 

L  I ISTPM 170 O 0 0  440 O 0 0  610 O 0 0  

:-------------------------.-----:----------------:----------------:-----------------: 

l e  CEA 350 000' 150 O 0 0  500 O 0 0  

TOTAL : 820 000 740 O 0 0  1 560 O 0 0  

I V - 6  .a Durant l l e x p l o i t a t i o r i  d e s  a g r é g a t s  du p remie r  s i t e  

Tant  que d u r e r o n t  l es  e x t r a c t i o n s  de m a t é r i a u x  à l ~ e m p l a c c m e n t  I 
de  l a  p r emiè re  c a r r i è r e ,  les programmes p o r t a n t  s u r  1 ' é t u d e  I 
d e s  conséquences  de  l ' c x p l o i $ a t i o n  s u r  l l cnv i ronncrnent  b i o l o -  1 
g i q u c  s e  p o u r s u i v r o n t ,  c ' e s t - à - d i r e  é t u d e  d e  l t é v o l u t i o i i  d e s  l 
peuplements  b e n t h i q u e s  a u t o u r  d e  l a  zone e t  dans  l e s  r e g i o n s  I 
soumises  à l'influence de l a  s éd imen ta t i on  d e s  p a r t i c u l e s  f i n c s  

e t  l e s  i m p l i c a t i o n s  s u r  l e s  espèces  com.riercialcs, 

A t o u t  rnoma; , il s e r a  p o s s i b l e  d ' i n c l u r e  au programme gdné ra l  1 
d e s  é t u d e s  p : i r t i c u l i è r e s  s i  l e  b e s o i n  s ' e n  f a i t  s e n t i r  13 I 
s u i t e  d e  c o i ~ s t a t a t i o n s  n o u v e l l e s  ou i n a t t e n d u e s ,  En p a r t i c : u l i e r ,  



il s e r a  t e n u  compte dans  c e t t e  & t u d e  d e s  e f f e t s  b é n e f i q u c s  

é v e n t u e l s ,  a i n s i ,  on peu t  p e n s e r  q u ' i l  y a u r a  une  augmenta t ion  

s e n s i b l e  de  l a  p r o d u c t i v i t é  p r i m a i r e  p a r  s u i t e  d e  l a  rcmise 

i m p o r t a n t e  e n  s u s p e n s i o n  d té16ments  n u t r i t i f s  ( t y p e  

e t  phospl ia tes)  au n iveau  d e s  c a r r i ; r c s ,  

IV-6,b AprZ?s l'exploitation d e s  ag r i ?ga t s  du p r e m i e r  s i t e  

Après  l a  f i n  d e  l ' e x t r a c t i o n .  au n ivcau  d e  l a  p r e m i è r e  s o u i l l e ,  

une  deuxième s o u i l l e  e x p é r i m e n t a l e  s e r a  o u v e r t e ,  m a i s  e l l e  s c -  

r a  s i t u G e  dans  une  zone caractérisée p a r  un  peuplement b c n t h i -  

que d i £  f é r e n t  ( l e  deuxi&me s i t e  r e t e n u  se  s i t u e r a  dans  u n e  zone 

moins p r o d u c t i v e  : 'zone à opl; iures). ,  

Nous pou r rons  a l o r s  s u r  l a  premiC1-e s o u i l l e  r é a l i s e r  d e s  o b s c r -  

v a t i o n s  s u r  l a  v i t e s s e  du repeuplement  d e s  fonds  p a r  l e  b e n t h o s  

e t  p a r  l a  n a t u r e  d e  ce nouveau peuplement et  d e s  coriséquences 

q u i  en  d6cou len t  au n iveau  d e s  e s p è c e s  commerciales ,  

Il s e r a  r é a l i s é ,  d ' a u t r e  p a r t ,  d e s  campagnes de  b a t h y m é t r i e  

t rès  p r é c i s e s  avec  rnar&graphe immergé e t  doubl6es  d ' une  r e c o n -  

n a i s s a n c e  au s o n a r  l a t 6 r a l  pour  s u i v r e  l ' é v o l u t i o n  d e  l a  forme 

d e s  c a r r i è r e s  e t  l e u r  comblemcnt é v e n t u e l ,  



lfBme s i  c e r t a i n s  dcs  pnramst rcs  6 t u d i d s  scrnblent app~ïcrnrncnt de f aib1.e irnpo: 

t a n c e  en b a i e  de  Se ine ,  l ' e x p é r i e n c e  a c q u i s e  e t  l e s  t echn iques  mises  au poin t  

s e r o n t  t r a n s y o s a b l e s  dans d ' a u t r e s  r é g i o n s  pe rme t t an t  a i n s i  au 

CNEXO e t  à 1 'ISTPM de  r épondre  aux ques t ions  qu i  l e u r ,  seront P O S ~ ~ S  

daris 1 ' a v e n i r  

On d o i t  c o n s i d é r e r  b i e n  que menant d e  f r o n t  des  o b s e r v a t i o n s  d i r e c t e s  e t  des  

r e c h e r c h e s  théoriques, l a  d o c t r i n e  du CNEXO e t  de l lISTPN est nganmoins t r è s  

pragmatique,  A i n s i  q u ' i l  a  & t é  s o u l i g n é  c c  n ' e s t  qu'en v r a i e  grandeur  c t  s u r  

l e s  c a s  c o n c r e t s  qui  c o n s t i t u e n t  l e s  p e t i t e s  e x p l o i t a t i o n s  de quclqucs m i l l i o n  

d e  tonnes  p a r  an, qu'on d c f i n i r a  progressivcmcnt  e t  en t e n a n t  compte des  ca-  

r a c t 6 r i s t i q u e s  r 6 g i o n a l e s  l e s  r e g l e s  q u ' i l  faudra  adopter  v e r s  1980. 011 d i s -  

pose  de  c i n q  annCes avant  que I ' e x p l o i t a t i o n  dcç s a b l e s  e t  g r a v i e r s  rnarins 

pr i i sse  a v o i r  compte tenu  du c a r a c t s r e  i n t e n s i f  q u l e l l e  prendra  un e f f c t  r ée l  

s u r  l e  m i l i e u  marin.  C e s  c i n q  ann6es dispoi-i iblcs s o n t  probablement s u £  f i s a n t e s  

mais  i n d i s p e n s a b l e s  poirr mesurer  r é c l l c m e n t  l ' i n f l u e n c e  à long  terme cltune 

t e l l e  a c t i v i t é  s u r  l ' é v o l u t i o n  du m i l i e u  marin,  

En 1974, l ' e f f o r t  de r e c h e r c h e  du CNEXO e t  de 1 'ISTPM, 3 c ô t é  de  c e r t a i n e s  

é t u d e s  p l u s  g é n é r a l e s  (frayères de harengs  en Manche o r i e n t a l e ,  par  exenple)  

e s t  concentr ;  s u r  l a  s o u i l l e  de l a  b a i e  de  Se ine ,  Il s e r a i t  néanmoins souhai-  

t a b l e  dès  1975 d ' a u t o r i s e r  d e s  e x p l o i t a t i o n s  l i m i t k e s  du même t y p e  p a r t o u t  

où  d e s  g isements  o n t  é t é  découver t s  dans des  environnements d i f f é r e n t s  e t  

p a r t o u t  où l e s  b e s o i n s  en  s a b l e s  e t  g r a v i e r s  mar ins  commencent à s e  f a i r e  r é e l  

lement  s e n t i r  s u r  l e  l i t t o r a l ,  En e f f e t ,  compte tenu  de l a  d i v e r s i t C  des m i -  

l i e u x ,  l e s  r & g l e s  e£  f i c a c e s  r é s u l t e r o n t  tou jour s  d e  l ' ana lyse  de l ' & q u i l i b r e  

d e s  6 c o ç y s t ~ m e s  rég ionaux e t  jamais de  concepts  gCn6raux qu i  s u i v a n t  l a  fa-  

çon dont i l s  s e r a i e n t  i n t c r p r 4 t é s  e n t r a î n e r a i e n t  s o i t  des  i n t e r d i c t i o n s  abu- 

s i v e s  s o i t  d e s  f a c i l i t é s  e x c e s s i v e s  l a i s s é e s  aux e x p l o i t a n t s  de s a b l e s -  S i ,  

comme t e l  e s t  l e  c a s  en b a i e  de Se ine ,  l e  CNEXO e t  llISTPM a v a i e n t  l a  p & s s i -  

b i l i t é  d ' o u v r i r  quelques c a r r i è r e s  cxpCrimentales  en c o n c e r t a t i o n  avec l e s  



i n d u s t r i e l s  e t  A c o n d i t i o n  

l0 de  l i m i t e r  l e s  a i r e s  d ' e x p l o i t a t i o n  ( 1 d i z a i n e  de  lcm2) 

2O dc  c o n t r ô l e r  l e s  tonnages  e x t r a i t s  (1 m i l l i o n  de  t o n n e  p a r  an, envi ron:  

30 d ' a r r c t e r  temporairement (2 ou 3 mois) l ' e x p l o i t a t i o n  en  c o n c e r t a t i o n  

avec  l e s  i n d u ç t r i c l s  pour p r e n d r e  l c  temps de  rnesurer e f f e c t i v c m e n t  

l e s  e f f e t s  s u r  1 'environnement 

4O de  l e s  a r r e t e r  déf in i t ive incr i t  localement s i  u n  p r b j u d i c e  a p p a r a î t  

on s e r a i t  c a p a b l e  de  m e t t r e  au  p o i n t  t r è s  rap idement  une  r eg l en ien ta t ion  d r e x p l o i -  

t a t i o n  r a t i o n n e l l e  e t  r é g i o n a l i s é e ,  

C e t t e  démarche e s t  d n o t r e  a v i s  l a  s e u l e  faqon  de  p rocéde r  s i  on s o u h a i t e  que l ' e x -  

p l o i t a t i o n  d e s  s a b l e s  e t  g r a v i e r s  mar ins ,  i n é l u c t a b l e  dans un proche  a v e n i r ,  s e  

développe s a n s  c o n f l i t  avec  1 e s  a u t r e s  .act  i v i t 6 s  économiqucç du l i t t o r a l  f r a n ç a i s  

e t  en  p a r t i c u l i e r  l a  pêche,  

P a r i s ,  f é v r i e r  1974 


